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F ENÊ T RE

Nom:

Prénom:

Rue, n°:

NPA, localité:

Téléphone:

E-mail:

Vous obtiendrez plus d’informations et un conseil gratuit en consultant: www.4-b.ch/securite ou au 021 637 67 10
La fenêtre de rénovation la plus sûre de Suisse.

IMP

100.– de réduction par fenêtre*

Merci de me contacter pour un entretien de
conseil gratuit et sans engagement.

Merci de m’envoyer une documentation détaillée
concernant la fenêtre de rénovation RF1.

Envoyer le coupon à:
4B, service après-vente
an der Ron 7
6281 Hochdorf

*Plus-value gratuite sur la classe de sécurité RC2 N d’une valeur
de CHF 100.– par fenêtre. L’offre n’est pas cumulable et est valable
uniquement pour les clients privés achetant directement chez
4B et jusqu’au 31 décembre 2016.

PUBLICITÉ

Javier à la guitare folk, et derrière lui, à la basse, Christophe. PHOTOS CHRISTIAN GALLEY Touly, cofondateur du groupe, musicien, auteur et interprète. Steve, autre cofondateur du groupe, musicien, auteur et interprète.

ARC JURASSIEN Le groupe Sang d’Ancre a largué les amarres avec son 3e album. 

Chansons phares très terriennes

SYLVIA FREDA 

La terre, ils y sont robustement 
ancrés, les gars et la fille du 
groupe Sang d’Ancre. Même s’ils 
sont aussi navigateurs dans 
l’âme et que Touly, l’un des per-
sonnages fondateurs de cette 
fanfare «celtico-arco-juras-
sienne», pourrait parler des heu-
res des phares, «qui se dressent 
semblables à des bougies en pleine 
mer ou le long des côtes».   

D’où le titre de leur premier al-
bum «On n’est pas des marins». 
D’où les coups de talon que 
Touly frappe toujours énergi-
quement sur le sol durant les 
concerts. Ancrage. Anc-rage. Et 
de là, idem: «Terre amère», le ti-
tre donné à leur nouvel opus. 

Pour ceux qui vivent de l’agri-
culture, la terre devient amère, 
lorsqu’elle subit les caprices de 
dame météo, et que son usufruit 

rime avec pénibilité. Mais ils s’y 
obstinent et la travaillent. «Belles 
et authentiques, bien plus que les 
filles de magazines (...), les filles 
d’agriculteurs, ça rime avec bon-
heur.» Ainsi que le soulignent les 
paroles d’un refrain. 

Ballades populaires 
La formation a œuvré mordi-

cus à imprégner de ses composi-
tions le territoire musical de la 
région. «j’suis resté ici, simple-
ment parce que je m’y sens bien en-
raciné profond, depuis tout ga-
min», invite à entendre l’air «Par 
choix».  

Les festivals celtiques aiment 
agender Sang d’Ancre. «Le plus 
gros qui nous ait sollicités, c’est 
l’Irish Guinness Festival, à Sion. 
Rendez-vous qui représente un pu-
blic de quelque 6000 spectateurs 
par soir», commente Steve, 
Chaux-de-Fonnier cofondateur 

du groupe, auteur et interprète, 
joueur de cornemuse, mando-
line, harmonica et flûte. 

Instruments qui, mélodieuse-
ment, remémorent parfaite-

ment les traditions et récits 
d’antan et ces pans de patri-
moine en voie de disparition. 
Comme le phare d’Ar-Men, au 
large de l’île de Sein, une île de 
Bretagne à l’ouest de la pointe 
du Raz, auquel le 3e CD rend 

hommage. «Il s’érige, jusqu’à 33 
mètres de haut, telle une chan-
delle au milieu de l’océan, un 
cierge posé là. L’hiver, les vagues, 
culminantes, le recouvrent sur 

leur passage. Laissé à l’abandon, il 
est en train de s’écrouler à l’inté-
rieur...», raconte Touly, grand 
passionné du sujet. 

On n’avance vers le futur que le 
socle attaché au passé? Les 
temps filent direction l’avenir si 

rapidement, qu’à leurs yeux 
s’impose l’urgence de retenir 
les histoires de chez nous et un 
peu d’avant, quand c’était 
mieux? «Oui. Hormis qu’on ne 
renie aucunement le progrès!», 
précise Steve. 

Amour de l’autre 
Il se hâte de la sorte à balayer le 

moindre soupçon de relent 
réactionnaire. «Notre composi-
tion «Sans drapeau» chante 
qu’on adore notre pays, cepen-
dant on n’est pas pour autant des 
fachos. On aime le faire découvrir 
aux personnes venues d’ailleurs, 
par goût du partage. Et si on tient 
à laisser à nos gamins ce que nos 
grands-parents nous ont appris, 
on n’a pas forcément besoin de 
mettre un étendard là-dessus!» 

Cela dit, est préférée la modéra-
tion. «On n’a jamais composé de 
chansons à morale profonde, qui 

s’attaquent aux misères du monde 
et aux problèmes qui nous entou-
rent! Car plein de gens excellent 
là-dedans! Peut-être, par contre, 
qu’un jour on s’y intéressera.» 

L’équipe se fait un sang d’ancre 
et tient fortement amarrés les 
vestiges d’autrefois. Toutefois, 
elle s’inquiète pareillement pour 
la qualité de ses prestations mu-
sicales. «On a eu des demandes de 
grandes scènes, vis-à-vis desquel-
les on se sentait des fois à la limite 
d’assumer!», explique encore 
Steve. 

Un coach a été contacté afin 
qu’il remette le groupe à niveau. 
«Ce qui a nécessité de nous sépa-
rer d’anciens membres.» Javier a 
pris le relais à la guitare folk. 
Greg à la batterie. Et Phœbe, 
seule femme de la bande, au vio-
lon. On verra où mènera «le bon 
coup de pied dans le derrière don-
né par le coach».

«On adore notre pays  
et on aime le faire découvrir  
aux personnes venues d’ailleurs, 
par goût du partage.» 
STEVE AUTEUR-INTERPRÈTE, MUSICIEN ET COFONDATEUR DE SANG D’ANCRE


